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là que les fleurs éclatantes de la grâce divine
s'abritent contre les passions humaines et con-
tre le vent des tentations qui pourraient faner
leur beauté et épuiser leur parfum. Ah ! mes
bien chers frères, si nos yeux pouvaient con-
templer un instant ce monde invisible des
âmes, que de prodiges de grâces n'admirerions-
nous pas dans les couvents ! Vous le saver.

tous, mes frères, l'âme est d'autant plus pure
que dans tout ce qu'elle fait, elle met moins de
sa volonté propre et se conforme plus entière-

ment à la volonté divine, or, les âmes religieu-

ses font tout par obéissance, par conséquent,
elles vivent plus purement ; mais, voici une
autre raison de leur plus grande pureté."

2°. "Dans la vie religieuse, mes bien chers
frères, on tombe moins souvent ... les âmes
(|ui vivent dans le monde sont privées d'une
main véritablement amie qui les retire des dan-
gers, beaucoup, au contraire sont là qui les

poussent dans l'abîme, c'est ce qui explique,

mes bien chers frères, le malheur de tant de fi-

<lèles qui, une fois tombés, roulent de chute en
chute sans se relever jamais. Il n'en est pas
ainsi de la religieuse. Les supérieurs, les con-
fesseurs, les retraites, les exemples, les con-

seils, les exercices divins, en un mot, tout ce

(|ui peut rendre la vie de la grâce à une âme, si

jamais elle la perdait, abonde pour elle : elle se


